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A Gand, oü en ''886, lo mouvemenl syndical chrğtien est n€, la csc-Acv a ı€nu une magnifique session
solennelle pour c6i6brar son cenıenaire (voir Plus loin).

Plusieurs repr€sentant§ nationaux ğı 6tİan9ers des milieux sociaux, po|itiques et religieux s.ğ!ai6nı
rğunis dans l€ Palais lnlernational des Congrös pour asslstsr a la 

'cle- 
colte apPr6ciatİon nationaıe e.t

internationals du röle de la CSC-ACV dans la soci6t6 acluella, ng s'exprimait pas seu!ement
symbol;quemenl Par la Prğsenc€ de responsablss syndicaux du monde anıigr, mais aussi cönclğlement
par ıes paroies dgs orateurs İnvitğs : Jacques Delors, pr6sident de la Commission Europğenne; Ernst
Br€it, Prğsidant do la cont6dğra'tion Eurç6enne des syndicats ol Johny Tan, P.dsident de la FFW des
Philippines et egalement Pr6sidgnt de la conf6dğraıion Mondialg du TIaVai|. calui-cı esquissa te röle de
la CSC-ACV dans le mowÖmant syndical mondial gl monlra commont le mouvement synjicai chr6tien de
Belgique a aid6 au dğveioppement d6 la cMT.

Jof HoulhuYs, Prdsidenl do la CSC-ACV, confirma dans son discours que i6 mowemont syndical chr6lien
en Belgique n'a jamais op16 Pour 16 modölo du confliİ direcl, bien qu'il ait parfois dü recourir A des
moyens d'action plus durs pour dğfendıe sos poinls dıe Vues. Quant a ı;aveni1 ii a dit que İa ıache que le
rDQıJvsm€nı syndical, et ıe mouvemenl syndical chĞıien on Parliculier, s,asl imPcs6e, es| encore loin
d€lrg rğalisde oı il se r6f6ra aux nouveaux dğris qu'enirainont l'internalionalisalion de 1,6conomje, la
situation dans les pays en voie de ddveloppemenl el la qu€stion de la Paix.
|l y eu ğgalem9nl des messages d€ fğliaitalions d6 la parl du PaP§ oı de Lech Walesa, responsable de
so!idarnosc.

LE sYNDlcALİsME EN L,AN 2ooo

Dans lB cadrB de son centenaiİg, la csc, organİsa,ıion syndicale belge afİili6e a la cMT, a lenu une sğriede manifestaİions (voir Flash pr6cğdent), parmi lesquetİes le sdminaİre intarnaİionat, qui a eu lieu l
Bruxğlles, le 11 d6cembre dernier. Co sğminaire, auquet on particip6 des syndicali;te; provenant de
diffdrsnıs pays europğens, ainsi que des responsables syndicaux du liers mond€, avait comme thöme :

|'avenir du mouvement sy ndicat.

La question do savoir commont lss syndicalisles devraient s'organiser eİ se strucıurer Pour maintenjr
leur röle dans la soci6t6 de demain ğtail vraimenl au cenıre de t'attention syndical..
Pour l'introduction, la CSC a donn6 la Parole ğ, Riehard B. Freeman, de l,Universiüğ de Harvard et de
|'Ecole Londonienne d'Economie, ainsi qu'ö Andr6 Gorz, philosophe et sociologue français.

Dans son intervention, le professaur am6ricain R,B. Freeman souligna entre aulres que la plus grande
menaco pour ı'exisİence du syndicalisme se ırouve, a long terme, dans !a diminution de l,iniluence des
syndicats , i cause d'une d6r6gulation et d'une mobilite croissante du capital et du commerce.

CePefüdanl, il se monirait oPtimisıo vis-A-vis des possbilit6s d'organiser l€ secleur das sarvices a tglpoint que le degrÖ de syndicaljsation de c6tta catdgorie - aujoı.,ıid,nui trğs bas - aepursera 
"eırı 

o,sYndicalismo industriel. Cela s'expliqus partiellemenİ par la fİit que l,industrio, plus'encore que üesservices - doiı lenir comPte de ıa grand9 compğtitiviı6 au niVeau internaıionil. si uno meilleure
organi§ation au niveau naİional dgs forces de travail dans le secteur des servıcğs aboutjt ö Une Positionde ndgociation solido, cela ns vaut Pas Pour l'industrie, oü les syndicats pauvenl seulement maintenirleur position 6n aidant a augmgn|er la Productivit6 el en chelchanl a influencer les consoilsd'adminislration e tavers une concerıation coordonn6e au niveau inlernalional.
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l_s PıobİSçİır A borz. ırödglm dİri4{**. 3outigna, denE §on braf disoourg. qui.ın syndbalis,n€ qui
5'oc€upei seul€rnefıt daa ıİavaİlrğuii ğü 'şıoı696s par 16§ dİffdrents sysıö'mes Js §6curit6 at
dassisiağeO- soçieJe, '-itbvldıün 

u1- qrqCrcaristne eİlalre. Des roch€ıch€s efiectu6es au J6pon, en
Al|emagnb sl an Fıancs, oni monİrğ guo la aontinua,üion da rğvolution acıuolle entrainera un€ tripıe
division de la forca ğe travail : 1/4 de ttavaillaurs p€rmanğnts ddfendus par l6s conventions
collsclivqB: 1l4 öa trevaiılour§ Pğİirh6riquo§ mal r6mun6rğs ol 2]1 ou 5o % de ıravaillgurs
marginali66İ ot sans travail.
Au lieu dun n6ocorPoratisma - applaudi par lorganisation patronalo - il proPosa un syndicalisme qu|
dsviait afur plus loin que la d6fense tradithnnelle des tıavailleur} : un syndicalisme comme partie
int6granığ dun mouvem8nt amd6 aı mu}liforrrç pour |'6mancipation socia'6 €l indiv;duoll6, qui devra
con-sid6r(İ une caltain€ İoİm€ de rugıur9 aY9c bs schğmas syndicaux classiques_

=t'- :

En r6ponĞe aux ğbmmonıair66 das syrdıcalİ§ss africains, latino-am6ricains at asialiques, qu| esliment
qu6 la luiE syndicalo dans ls tiers mondg se dğrou|e dans un conİexle difieIenl, les deux groupes se sonı
mis d'acÖord Pour ,econnaııre qu€ lauls analyses Parlenı d'uno acceplatıon institutionnaljs6e du
syndicalisme, dans les pays industrialis6s. cependanl, ils ont ı-nil |'acc€nı sur la nocessitğ d9 rad6finir
|es iaches syndica;es 

'Utures 
en §€ basant sur des nouve|les formes de soıidarit6 avec 16 Sud.

soLlDARlTE AVEC HA|Tı
i_

_En pr6selİce-de plusieurs cenlaine§ de dt bearüls syndicaux, religiaux, sociaux et populaires d'Amğrique
|atine, Euiopg, Afrique ot Am6riquo du Notd, a ou lieu a Port_au_Prince, entrs |e 13 et la 15 novembre,
la Confğr<incğ ln,Ioİnaİionate 'Rencohffes des peuples : solidaritğ avec Haili' (Voir Ftash n" 285).

.ceı ğv6nğı!9nt, gui est la plus grarıde eıprğssion d9 solidariıd des travailleurs du monde enlier avec la
.lutte des Eavailleun €t du Peuple dç.tlaTli, a 6tö convoqu6 par 1a CATH et la CLAT.
. j-"

Les ğeİİfs londalinenlalx de la Conf4rence dlaienl de lournir une informaiion prğcisğ et direcle par les
HaTriens €uİ-m6mbs, vu l'insuffisüce el les d6forrnations des fails au niveau international, sur le
processusl ac,İuel ğt !a siıuatıon on HaTli. La confğrence a egalement exprim6 aux lravailieurs eı aU
peuple dei HaTİi Une solidarit6 effectivğ des tİavaillaurs du mondo entier dans leurs efforts pour
construire'une nouvelle naıion. Finalemenr, les dğlğguös so sont ProPosğs de faire naitro un |arge
courant de solidari16 qui, dans Un cadrs indispensable de respect do l'aulonomie du peuPle eı des
organisatlons haitiennes, offre la pcssibilil6 effgctive d'avancer sur le chemin de la ıeconstruction
ndlionale, ıell€ que les ıravaİlleurs et le Puple haTtigns la veulent et la voient.

Ls travai1.6tail divis6 an t 9i§ voloıs : ls premier sur la 'd;ctaluIa et la r6volulion jusqu'au 7 
'6vrier,l986, 16 (rouxiğmo sur la 'traQsition €t p€rspaclives ğconomiques el Poliıiques' e| le derniar sur la

"transıtion eı l'avsnir socio.culturel" du p€uPle haTtien-
Loıs de la session de clölur€, la dğclara,tion de Port"au-Prince, un document politique do la CATH-CLAT
a 6,1ğ lue-el un bilan da la iralectoire des deux organisatlons ,dans ıa defğnso des droits humains et
contIe la dictaıura do Dwalier, a ğtö dressğ.

PARCE QuE TouT LE MoNDE A DRolT A ...

Lö oü les droits humains sonl en jeu, l'argument da la non-ıntervenlion dans lğs affaires intğrieures, ne

tient pas debout ! cette assğrtion, la cMT la ddfend d6jö de longue dale et €lls Veut encore la mettre en

rolief a l'occasion dg la "Journ6e des Droits de t'Hommo'. Lğ oü les droils humains, parmi lesquels les

droils syndicaux, sonl r6primğs, les principes de la soweraineığ nationale ne comPtent Pas et la sociğığ
internalionaIe doil d6noncğr cette vioİalion. Dğs lors que la CMT n'h6silera Pas e Ölever des
proıastations conıl€ c€s inİrac{ons,oü qu€ ce soil dans le monde. Alors, il ne s'agit pai uniquemenı des
violaıions ıelles qUa incarc6raıion, |orture ou assassİnal d6s militan'ts syndicaux, mais aussi du fail

d'imposor de tels modğles politico+conomiquas Par lesquels toute forma de fontionnemenı syndical
authentiqua est sinon d6moli, tout de mğrrıe sğrjousgment brid6.
Dans cetta optiqu€, l'sncouraggment a la cour§s aux armements ou le reius d'une solution Politique de la
detıg extğdeurg sonl d'ailleurs aussi uno üolation des droils humains.
A l'occasion do c€ne comm6moration, la cMT Veu,t rendre hommage ğ ıoutes ces Personnes qui,malgrğ

|'oPposition, l'intimidaıion p€rP€tu€lle ou au risque de leur vie, conlinuenı Ö s'engager dans |a ddfense

das droits humains.
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CONGRES DE LA CDT

Du 28 au 30 novomb,ro 1986, a ou lieu e casablanca (Mafoc), l€ dguxiöiı€ cong.ös naıicna| de *ı-=-
conrğdğra|ion D6mocratiquo du Travail (cDı, organisaı;on syndicaIo avgc laquelle la cMT ğntrstigrü,
depuis Pıusiaurs ann6es d6jA, d€s contacıs amicaux.
Soııs 16 thöme : 'Pour la libğration, la d6mocrailg al l€ dğvoloppemenl social', les congressistas o*i.,-
dressd le bilan du fonctionnğmgnt ıors des dorniöİ6s annğes 6ı ont cherchğ una mg;lleure adaPtation dğ
structures pour fair6 du syndical un instrum€nı Plus officacg dans ıa crğation d,une sociğ6
dğmocratique ,libre de toule 

'orme 
de ddP€ndanco. Dans c€ sons, l'acconİ a ğı6 mis expliciıoment sur h ._

pdncipo do la ddmocratie intoına.

En ce qui concerna l'augmgnıation do l'appauvrissğm€nt el du ch6mags, tss mil|lants syndicaux preseĞ-''.'
n€ so contenlent Pas du tout des d6clarations failos par les ıesPonsables Poliıiques du pays. Vu que ııi'-
derniors accusont surlouı - PoUr no pas dire uniquam€nı - la crise inıeİnalional6 d'ölre responsablo dos
graves difficuHğs §ociales et ğconomiques au Maroc. Les congressistes, paf contrğ, soulignent sİns
dğtouıs la ccresPonsabilild das dirigeants actuels dans les problörnas ex;stants. Ainsi, ils ont mentionnğ
|a corruplion, ies proiots do prğstige a courl terme, |€ manque do rgspecl pour les libert6s syndicalos;
|'absonce d'uno structuration des nögociations co|ıoctives oı 16 fail de rendre le pays d6pendant des -

pouvoirs 6tran9ors, sans exploiter son p[oPrg Poİonli€l.
Quanı e l'avgnir, ıes ParıiciPanıs §e sont mis d'accord pour ıravailleİ a la cröation de p€rı
entrePrises A basa coop6rativo, d'un rğseau de services ei a un€ offıe plus large de programmes &
folmation.

Dans son massage adrgssğ aux congrassislgs, notre'ami Flor Bİauı, Secrğtaire gğnğral ad.ioint ds lr
CMT a mis l'accent sur ung nowalıg croissance 6conomique, dans lo cadr€ d'uns dconomig de Paix ot st' ,-
ıa ddfensg des droits eı des liberl6s individuollBs et collectives. ll appslaiı ces deux points t6s ligngs 6a
force qui insPirğront les actions do ıa cMT dans les 1nnöes A venir. Pour conclura, il a par16 de la libert6
sy3dicale ğn disant quo les lravaillaurs onl ıoujours €l Parlout le droil dg s'organiser sans l€ contröle ou
|'inlorvention do l'Etat.

sıil}\
l$Ave
,n$Yi ğ
,g§'

lLE MAURiCE : PROTESTAT|ON DES FONCTIONNA|RES

Plus d€ 7.000 fonctionnaires se sont rallids ğ l'appel de la FCSU (F6d6ratlon des Syndicaüs des Services
Publics, organisation affiliğe a la FOPADESC/CMT) pour r6clamer la publication d'un rapport du 'Pay
Research Bureau" (PRB),
Ce bureau, qui a ğı6 cr66 il y a saPl ans, au sein du gouvernem€nt, 6tait chargö, gntre autras,
d'effectuar unB rğvision des salaires des Personnss qui ıravaillsnt dans les inslitulion§
gouvernemonlales et parastalaios. En 1982, dğja, la commission avait prğsent6 un rapport dont lğs
conclusions ne satisfaisaionı pas los syndica,ls. Unğ nouvglle 6lude a ğığ iancde 9t ce sonı les rğsullaıs,
de celle-ci que ıes {onctionnaires aimeraient voiı Publi6s. Depui§ plu§ de 14 ans dğja, ils insistent sur
unğ hausse des sa|alrğs. Selon des caıculs efİecıuğs par la FOSU, ce§ travaitleurs ont pğrdu a Fleu prğs
50 % do leuı pouvoir d'achat.
Les paysans gt ıos ouvriors de l'indusırie de transformation, de leur Parl, Viennont de faire una gröve
da six somainos pour r6clamor la somaino dg 40 heures de ıravail. suite a cette exigence, fortem€nt
d6İendue Par les ouvriors dğ l'industrio de la canng e sucİo, l€ gouvernemgnt formulera une ProPosition
au d6but du mois d9 fğvrier.

Dans plusisurs prisons marocaines, les Prisonniers d'oPinion ont fait una gröVe de la faim, qui a öuĞ 24
hauros, Pour prolestgr contre lo laiı qu'ils ont ğığ dğı9nus pour la seulg raison d'avoir d6fendu leurs
id6€s.
Par cette aclion, ils voulont on mğmo t6mP§ aniror l'att9ntion du mond€ sur leur mauvais traitomenı ol
sur lo fait qU6 l€ gouvarnğmanl no leur conlöre qu'au comPte-gouttos le droiı A ta dğrenso (assistance
juridique).
Dans une latlrg ouvorlo, lğs prisonni€rs d'oPinion cİtonı d€s gxomplas ds P€rsonnes mal trait6es. Ainsi.
ils si§nalenl lo contlölo mğdical trös dğfoctuoux (c€ qui a rdcamment causğ la mort do dğux de leurs
co|lÖgues),les torturgs lors dos interrogatoiras at l'impo§sibi|ilğ d€ rocevoiİ Ia visite da lours amjs ğt

LES PR|SONNIERS D,OP|N|ON AU MAROC PRENNENT LA DEFENSE DE LEURS
DRolTs
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. Dans b cadr€ de sa Visiıe eı Belgiquc, AMulıa! Basfurk, Prğçidenl du syndtaı ıurc DISK, a eu un ğıreıien
8Yec 

'. 
Kulakowsti, Secrğtaife gğI$ral cı F. Bbux, Secretaire gğn€ral adjoinı <te Ia CMT. L* re_sponsable

tuıc a foumi une irıformation trğs large sur la situaıion syndicale dans son pays eı a paIl€ plus
pqrdcdiğrement du plocğs ğl cours cğıEe b DİsK.
Abdu[alı Basıırt s ğg.l€rnğ assis6 } la ocl€braıfuın do cenıenaire de ta csc, k ı3 d6cembre t986, oü it a
6ı6 longuernenl applaudi paı les personrıes p€sentes. ,

. h Fr.Fıim Chı6tienne (FCG) ılu syn<ticaı uniıaiıe au$chien 1ÖC n; l'oppose yigouıeusement au faiı
. d'enıaıiıer iles rclations officietles de la pan de l'ÖGB aver,les nouveaux syndicas oificiels potonais. 1a
Fracüon chrğtienne (FCG), qui esı membre dc !a cMT, est dbvis qLE de ıels cont2cts sont Prğjudiciables ğ
la solilaıiığ avec Solidarnosc, qui s'est affı[ğe i la CMT eı } Ia CISL, te 19 novembre 1986.

. I"a gröte g6n6rale du 12 dğc€mbre , lanc€e par te mouvemenı syrıdicat brösilien3 6ı€ un g,and suc.ğs. Des
travailleuis et ğavailleuses proyenant de tous les se€teurs ainsi que plusieurs orgaıisaüons syndicales, y
inclues les mass mğdia, on paflicipğ au mouvement de protesıation, qui avait comme but de ddnoncer la
Politique 6conomique du gouvernement (es forıes hausses des priı, la suppressioı des subvenüons eı le
rcaıd cle la mise en place d'une ığforme agraire proforıde)

- I-e camaıade Vovan Giao, est dğcğdğ, le ı5 novembre 1986, } l'Age de 76 ans, i Paris. Il ğıaiı un des
mğmtĞs fondaaeurs dc la Confğdğraüon Vietıamienne du Travail (CVT), Pr€sident de ta Fedğrıion des
PaYsans 13ş-li6" 1 b FMTAA) el Trğsgrier gğDğral de la CVT. [ı CMT prösenıe ses corıdol€ances i la
famille.

de bur tdnifie (isolation).
La 

'aÇon 
alorit l€s responsablos Poliİiques lrailent |os prisonniers d'opinion illustre, selon les rğdactgurs

d€ la !€ttr9, b m6pris tolal pour l€s droits de l'Homme (y inclus les droits des ıravaİllours). Las droits,
parlouı r€connus, sont soumis, au Maİoc, a dos rgstrictions rigourğuses, el onfraindra celles_ci signirje
des Pines da prison trğs du.as.

ıNDlGNATloN sUlTE Aux ELEcTloNs soclAlEs EN ESPAGNE

A.rnesure qu9 lss 6l9ctions sociales en EsPagne avancenı, lo nombro d'irrogularit6s augmente ı9llement
qUğ les diffğrontos organisalions syndicalğs st socİal€s r6clamonl mğme un€ r6v|sion fondamenlale du
systğmo ğlocloral en vigueur.

L'afrairo s6 d6cıgncha lorsqu'un milirant d€ I'UGT lul arret6, le 19 novembre 1 986, suite a une
accusation de faux en ğcriıure. APrös ses aveux, soIon lesquels il n'y a pas eu d'ğlections dans son
entreprisa, İendant sa dğsign_aıion commo d6lğgu6 syndical complölemenl illğgitime, d'autres pratiques
fraudulauses ont ğtğ-6galsmonr r6vğl6es. Surtout les deux mowemenls syndicaux les plus importants
(UGT ot CCOO) s'accusenl mutuellğment dg lraude. L'USO, arfilide a la CMT, a exig6, en rğponse aux
bruits croıssants d'irr69ularit6s ,surlout dans les petiles entreprises, do,evoir, ot dans ce cas_ci, de
refaire les 6lections dans ces snlreprisğs, oü travaillonl au maximum dix travaillğurs.

Dans ce conlaxt8, noıra ami M. zaguirre, secr6ıai16 g6n6ral de l'Uso, Parlail d'une pourriiure tolalo.
L'exigence du troisiğme pouvoir syndical nationat gn Espagne, a 6lğ soutenue PIus tard, Par les
Comisiones obrgras ğı d'autrgs syndicaıs. Une Commission ğpiscoPale, chargög des affaires sociates, a
signalğ dans une circulaire du 4 d6cembro, le fait que les ğloctions sociates en cours ğbranlent chez ıe
public la confiance dans l'aclion syndicale et ıa parliciPation d6mocratique des lra.,,aiIleurs dans la
conslruction do la soci6l6. La lleıtro pastoralo demando donc aussi da r6former |e systğme ğtscıorat
existant.
Qı./anı aux rdsultats provisoires de l'USo, qui s6 ıargue do n9 pas ğtre mğl6e dans d6s s|tuations
frauduleuses 6l qui compıg dğja 6.421 d6Iğ9u6§ syndicaux ğlus, a pu renlorcer sa Posltion. L'espoir de
Pouvoir doubl€r, dans |es tİo|s annğos A vğnir, h nombrg d'atfilations - commg csla a ğtğ formulğ lors
de son domiar congrğs - croiı d9 ,iour on .iour.

L'ELA-STV (Solidaridad de Tlabajadoros Vascos), organisation affiii69 e ta CMT, maintienl sa p,emiöıe
placa en Euskadi, 9ı il asl bien probable qu'elle rğussira e oblenjr encore Plus de d6ığguğs syndicaut
qu'en 1982, ds sorta qu'ellg augm€nteİa encoro son avance sur ses concurrenls.
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